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arguant de sa mauvaise santé et demandant le renvoi de la 
cause à un temps ultérieur. La cour refusa le délai et l’affaire 
fut jugée au fond. Le procureur général a été particulière­
ment dur pour M. Verdesi, le représentant comme un menteur 
malfaisant, cherchant à faire le mal, et s’offrant lui-même au 
Père Bricarelli pour se faire l’espion des modernistes et four­
nir de nouvelles-proies au tribunal de l’Inquisition. la* Père 
Bricarelli avait refusé. Voilà un incident définitivement vidé.

— La mort du cardinal flrusha, archevêque de Vienne, crée 
un nouveau vide dans le sacré Collège et en réduit le nombre 
à 48. Le cardinal était le doyen d age du Sacré-Collège (il 
était dans sa 92e année) et avait une grande influence, soit à 
la Cour, soit au Vatican. Il était très attaché au Souverain- 
Pontife. (juand au conclave de 1903 le comte Goluchowski 
voulut faire porter contre le cardinal Rampolla le veto que 
tout le monde connaît, le cardinal Gruscha pressenti pour 
savoir s’il voudrait se charger de la commission refusa éner­
giquement. Son successeur est 'Mgr Nagl. On sait (pie jusque 
vers la fin de 1909 l’auxiliaire du cardinal archevêque était 
Mgr Marschall, évêque titulaire d’Orthose et qui semblait des­
tiné à lui succéder. Vers cette époque, des intrigues de cour 
d’un côté, quelques fausses manoeuvres de l’autre, une situa­
tion par trop indépendante prise par le prélat dans certaines 
questions qui intéressaient l’arehidiocèse firent penser qu’il 
serait utile de changer. Mgr Marschall fut remercié, et le 
Souverain-Pontife porta son choix sur Mgr Nagl, évêque de 
Trieste et ancien recteur de VAnima à Rome. Mais pour 
mieux signifier et préciser la signification de ce changement, 
Mgr Nagl ne fut plus un simple auxiliaire, il fut nommé ar­
chevêque titulaire de Tyr et coadjuteur avec future succession 
de l’archevêque de Vienne. Il a donc succédé pleno iure au

bientôt
nous pr
évêché fi 
trouvons 
cardinal,, 
point rev 
v«iue de 
et ceux qi 
ment, reyo
%r Nagj
belles quali 

can et à lH

Il a 
d’IIolls 

Beau< 
^r. on $ 
fait ce 8( 
kpppinez 

f'et ex. 
i°Un éton 

I lV°u.s conn 

'ces vo/or 
I *u*ueux, e
I **dette. 

Ioca,,on «m


